
Le SCG 7 juin 2020 

ÉDITION SPÉCIALE 12 EN RAISON DE LA PANDÉMIE COVID-19 
En raison des contraintes de distanciation sociale, AUCUNE ACTIVITÉ PASTORALE N’A LIEU À LA 

PAROISSE. Le SCG est disponible seulement sur le site web : eglisescgarnier.com 

 

 

 
 

  
 
 
 

 
 
 
 
 
 
 

UN HOMME MEURT,  
LA PLANÈTE PLEURE 

La mort révoltante de M. George Floyd a remué 
les cœurs et les consciences de millions de 
personnes de toutes les appartenances 
ethniques, raciales, politiques, religieuses. Des 
millions de gens ont manifesté leur rejet de toute 
discrimination menant à l’élimination d’un être 
humain sans défense.  

L’événement provoque à réfléchir sur nos 
propres sentiments face aux exclus de ce 
monde, mais également sur les défis quotidiens 
de créer les conditions d’un « vivre-ensemble » 
harmonieux, sur nos préjugés à versant raciste à 
l’endroit des gens de couleur visible ou de profil 
culturel dérangeant. 

Mais cette mort bouleversante nous rappelle 
celle d’un étonnant modèle de bonté injustement 
torturé et condamné à mourir asphyxié sur le bois 
de la croix. Jésus le Crucifié fut d’abord 
abandonné de ses meilleurs amis, mais 
l’événement de sa mort est devenu un signe de 
ralliement de milliards d’êtres humains qui y 
voient la preuve d’un immense amour, un amour 
qui ressuscite les cœurs, qui provoque à partager 
une volonté de paix. 

 

 

 

 



 
Quand allons-nous reprendre nos rassemblements eucharistiques ? 

 

Nous venons de recevoir, en provenance du diocèse, une longue liste de 
consignes sanitaires pour bien encadrer la reprise des rencontres eucharistiques 
du dimanche. Il y a 88 règles différentes pour assurer la bonne lutte au covid-19, 
dans le respect des contraintes fixées par la Santé publique du Québec. Il faudra 
nous habituer à vivre les temps de prières autrement, sans tension, avec diligence 
et patience. Au fur et à mesure de l’expérience nouvelle, nous allons nous ajuster 
de manière à rendre la vie pastorale 
agréable pour tout le monde. 
 
Nous rappelons les consignes les 
plus importantes : se laver souvent 
les mains, le temps d’un NOTRE 
PÈRE, maintenir la distance sanitaire 
de deux mètres entre les gens, 
porter un couvre-visage dans les 
occasions de rassemblements plus 
compactés, une vigilance constante 
pour faire échec à la transmission du 
virus. 
 
Nous sortons lentement du 
confinement, mais cela ne signifie pas que le virus est disparu. C’est pourquoi 
nous maintenons les règles de bonne guerre à cette pandémie.  
 
Nous sommes à mettre en place un groupe Facebook pour la communauté, qui 
nous aidera à maintenir le contact avec l’ensemble des personnes qui veulent 
garder une relation constante entre tous les membres de SCG. Vos suggestions 
sont bienvenues pour aider à améliorer nos stratégies de communication durant 
cette période difficile. 
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Réflexions à mijoter 
 

 La clé du bonheur est dans le pour les autres. Le Christ Jésus a vécu son 
itinéraire parmi nous en en faisant la plus éloquente démonstration, jusque dans 
sa mort. La prière est « pensée pour les autres », préoccupation pour leur santé, 
leur paix intérieure, leur épanouissement spirituel dans la communion avec Dieu, 
la générosité, la miséricorde, la gratuité. Prier pour les autres pour qu’ils soient 

bons et saints, sans restriction, au point d’y perdre la vie physique elle-même. 

 
 « N’avons-nous pas commencé d’abuser du concept d’incarnation pour satisfaire 

tous nos appétits et tous nos besoins de commodités terrestres ? Nous faisons 
notre nid pour ainsi dire dans le sensible, et nous invoquons comme excuse la 
mission terrestre des chrétiens, la tournure séculière, l’esprit moderne, les 
infiltrations grecques dans le christianisme primitif. Nous sommes devenus 
incapables de sacrifier le monde à Dieu. Un simple bouddhiste va plus loin que 
nous à ce point de vue. N’est-il pas temps que Dieu tourne de nouveau vers nous 
avec éclat le visage de son infinité, le visage de celui qui est le « Tout autre » ?  

U.V. Balthasar, Dieu et l’homme d’aujourd’hui 

 
 Pour parler de Dieu sans hésitation, il faut être déjà plongé dans son univers, par 

l’ouverture naïve de la foi spontanée des petits. 

 
 Tout se joue dans le fait de croire, de sortir de soi. Mais pour croire en qui ? Dieu 

a un double visage, transcendant et immanent. Depuis la venue de Jésus, nous 
avons compris que la figure de Dieu est tout autre que transcendant, il est proche 

des humains. La religion chrétienne n’abaisse pas l’humain, c’est l’inverse. 

 
 Dieu l’éternel est aussi Dieu l’historique. Contradiction ? Le savoir a annulé le 

croire. La science explique le mystère et décode l’invisible microscopique. Dieu, 
c’est compliqué à expliquer. Il n’est pas l’objet de recherches scientifiques 
contemporaines. Il échappe au radar de la science. Parler du premier moteur 
immobile, comme autrefois, c’est trop simple. 

 
 Notre civilisation très technicisée fait la promotion de l’ignorance sur les questions 

fondamentales de l’existence, et favorise la mort de la pensée ouverte. Qui veut 
mieux connaître Dieu ? L’appétit intellectuel a diminué, nous sommes friands de 
sensations, non de notions; l’attrait du religieux décline, et l’intérêt pour les 
questions religieuses également. La faim de Dieu n’existe plus comme avant. 
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 Pour réussir à bien parler de Dieu, il faudrait tenter de réfléchir comme Dieu, 
entrer pour ainsi dire dans sa tête, pour le laisser parler lui-même de lui-même. Le 
risque est que l’on s’appuie d’abord sur des bouts de textes des écritures 
anciennes. La vérité est très malmenée. 

 

 Les humains traversent l’existence avec une petite réserve d’idées et de formules 
clichés qui habillent gentiment leurs conversations, y compris en lien avec les 
réalités spirituelles. C’est pourquoi les prières adressées à Dieu forment un stock 
toujours identique et bien répété rituellement. 

VIVRE EN SORTANT DE SOI 

Le projet humain de bonheur passe par une prise de conscience de l’emprisonnement de 
l’ego, du sujet humain attaché viscéralement à lui-même dans une solitude imprenable. 

Chaque sujet humain est pour ainsi dire condamné à jouer le scénario de toute sa vie tout 
seul face à lui-même, dans la solitude de sa liberté et de sa conscience. Mais pour avoir 
une vraie liberté, il doit avoir le courage de se détacher de soi, de se tourner vers les 
autres, vers le monde, en prenant le chemin de la responsabilité, du don de soi, de l’oubli 
de soi, en somme de l’amour radical.  

Sortir de soi, comme le Dieu créateur, et accepter de perdre la conduite solitaire de sa 
propre vie. C’est ce qu’ont compris les Pères du désert, les ascètes, les martyrs de la 
profession de foi altruiste, à l’imitation de Jésus qui est le modèle du don de soi, de l’oubli 
de soi. Pour gagner sa vie, il faut accepter de la perdre, dit Jésus. Aucun ne vit pour soi-
même, rappelle saint Paul  (Rm 14, 7-9; 2 Co 5, 14-15). 

Ma vie ne m’appartient pas. Elle glisse entre mes 
doigts en vieillissant. 

L’eucharistie rappelle que le Corps partagé symbolise 
le sens de toute la vie : partager la vie pour qu’elle 
s’épanouisse, comme le grain semé en terre. 

Le baptême rappelle la même compréhension :  
mourir pour vivre pleinement. 

Le grain semé en terre porte du fruit. 
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NOMINATIONS EFFECTUÉES par Monseigneur Cyr, effectives au 1er août 2020 

 Nom Fonction Endroit 

L’abbé Clément Banaba Administrateur 

paroissial 

Notre-Dame-de-l’Unité de Compton, + Saints-

Apôtres de Coaticook 

L’abbé Mario Boivin Admin. paroissial Saint-Barthélemy d’Ayer’s Cliff et Sainte-

Catherine de Sainte-Catherine-de-Hatley 

L’abbé Daniel Gilbert Recteur Grand Séminaire des Saints-Apôtres 

Diacre Patrice Grégoire Responsable Comité diocésain œcuménisme 

Diacre Patrice Grégoire Collaborateur Saint-Michel de Sherbrooke 

Diacre Patrice Grégoire Accompagnateur spirituel pour les premiers répondants 

Père George Harkins, s.d.b. Aumônier Chevaliers de Colomb, Assemblée Révérend-

Élie-Dufresne 

L’abbé Valentin Malundama 

Balayudidi 

Prêtre 

collaborateur 

Saint-Michel de Sherbrooke 

Mme Céline Ménard Membre de 

l’Équipe pastorale 

Sainte-Famille de Valcourt 

M. Hubert Ngankam Membre de 

l’Équipe pastorale 

Notre-Dame-de-Protection de Sherbrooke 

M. Normand Paquette Président 

d’assemblée de 

fabrique 

Sainte-Bibiane de Richmond 

L’abbé Laurent Paré Modérateur de la 

charge pastorale 

Sainte-Bibiane de Richmond 

L’abbé Jocelyn Plante Aumônier Chevaliers de Colomb, Conseil 530 de 

Sherbrooke 

Père Reegan Soosai, c.m.f. Aumônier Chevaliers de Colomb, Assemblée Mgr-

Georges-Cabana 

Mme Thérèse Théberge Membre de 

l’Équipe pastorale 

Saint-Paul de Sherbrooke 



L’abbé Donald Thompson Prêtre 

collaborateur 

Saint-François-de-Laval d’East Angus et Sainte-

Marie-de-l’Incarnation de Cookshire-Eaton 

M. Luc Veilleux Vice-président 

d’assemblée de 

fabrique 

Sainte-Marie-de-l’Incarnation de Cookshire-

Eaton 

Mmes Louise Fortier-

Boucher, Suzanne Meunier 

et Lise Poulin-Morin 

Membres de 

l’Équipe pastorale 

Marie-Reine et Saint-Jean-Baptiste de 

Sherbrooke (étaient déjà membres à Bon-

Pasteur) 

 Veuillez noter également que Mgr Cyr a accepté la démission de l’abbé Denis 
Cournoyer à titre de curé des paroisses Marie-Reine et Saint-Jean-Baptiste de 
Sherbrooke. 

 De plus, veuillez prendre avis que les nouveaux curés ont été dispensés par 
Mgr Cyr des formalités canoniques, tel que le permet le canon 527, §2, à cause 
de la pandémie actuelle. 
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LA VRAIE RELIGION 
Écoutez la parole du Seigneur, vous qui êtes pareils aux chefs de Sodome ! 
Prêtez l’oreille à l’enseignement de notre Dieu, vous, peuple de Gomorrhe ! 

Que m’importe le nombre de vos sacrifices ? – dit le Seigneur. Les holocaustes 
de béliers, la graisse des veaux, j’en suis rassasié. Le sang des taureaux, des 

agneaux et des boucs, je n’y prends pas plaisir. 
Quand vous venez vous présenter devant ma face,  

qui vous demande de fouler mes parvis ? 
Cessez d’apporter de vaines offrandes ; j’ai horreur de votre encens. Les 

nouvelles lunes, les sabbats, les assemblées,  
je n’en peux plus de ces crimes et de ces fêtes. 

Vos nouvelles lunes et vos solennités, moi, je les déteste : elles me sont un 
fardeau, je suis fatigué de le porter. 

Quand vous étendez les mains, je détourne les yeux. Vous avez beau multiplier 
les prières, je n’écoute pas : vos mains sont pleines de sang. 

Lavez-vous, purifiez-vous, ôtez de ma vue vos actions mauvaises,  
cessez de faire le mal. 

Apprenez à faire le bien : recherchez le droit, mettez au pas l’oppresseur, rendez 
justice à l’orphelin, défendez la cause de la veuve. Isaïe. Chapitre 1, 10-18. 

 


